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« Vous pourriez être vous-même un saint moderne ! » Le mot du Grand
Maître

Dans sa récente Exhortation Apostolique Gaudete et Exsultate sur l’appel à la sainteté dans le monde
d’aujourd’hui, le Pape François déclare d’emblée : « Jésus veut que nous soyons saints et il n’attend
pas de nous que nous nous contentions d’une existence médiocre, édulcorée, sans consistance ».

Les saints modernes n’ont pas besoin d’être officiellement canonisés et ils ne vivent pas « le regard
figé dans une prétendue extase ». Vous pourriez connaître, ou même être vous-même un saint
moderne ! Pas en étant parfait, mais en essayant de l’être, en vous rapprochant du Christ et en
l’imitant par de petits gestes et un service désintéressé envers les autres. Les saints vivent dans
une joie confiante, quelles que soient les circonstances. Ils reconnaissent le visage du Christ dans
leur conscience baignée de béatitude et leur sollicitude envers les pauvres, les faibles et ceux qui
sont persécutés en Son nom.

Les saints auront toujours à souffrir dans leur combat spirituel, mais ils peuvent toujours compter
sur la force qui découle de la prière personnelle et de la vie sacramentelle assidue, en particulier de
l’Eucharistie et de la Réconcilitation.

Dans une déclaration stimulante, le Pape François résume l’identité d’un saint en ces termes: «
une mission, un projet du Père pour refléter et incarner, à un moment déterminé de l’histoire, un
aspect de l’Evangile ». La mission de chacun d’entre nous est définie en fonction de notre famille,
de notre profession, de nos relations sociales et de notre situation personnelle telle que notre état
de santé, notre situation économique, etc. Dans notre cas, la mission d’un Chevalier ou d’une Dame
de l’Ordre est également caractérisée par un engagement solennel envers le Christ et son Eglise
en Terre Sainte.
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A cet égard, notez que le Pape François insiste sur le fait que « la sanctification est un cheminement
communautaire, à faire deux à deux ». Par conséquent, nous pouvons conclure que notre Ordre
« ...est appelé à créer un lieu théologal où l’on peut faire l’expérience de la présence mystique du
Seigneur ressuscité ».

Notre dévotion spéciale au Saint-Sépulcre nous rend-elle capables de faire l’expérience de la
présence mystique du Seigneur ressuscité ? Quel effet le pèlerinage a-t-il eu dans l’expérience de
sa présence mystique, dans la Messe et la Sainte Eucharistie par exemple ? Que peut faire chacun
d’entre nous pour faire de notre Lieutenance « un lieu théologal où l’on peut faire l’expérience de la
présence mystique du Seigneur ressuscité » ?

Je conclurai en citant la prière finale du document du Pape : « Demandons à l’Esprit Saint d’infuser en
nous un intense désir d’être saint pour la plus grande gloire de Dieu et aidons-nous les uns les autres
dans cet effort. Ainsi, nous partagerons un bonheur que le monde ne pourra nous enlever ». Amen!

Edwin Cardinal O’Brien

(6 juin 2018)


